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SEPTEMBRE 2016
TV-DVD

St. Louis, Missouri
MAKE AMBRTrllSffREATiAGSlMia

DVD, UNE JOLIE, TRÈS JOLIE VACHE
Un film encensé par la critique et le public, qui fait
inévitablement penser au classique La vache et le prisonnier.

Mais ici, à la place de Fernandel, Fatah, un petit
paysan algérien, qui traverse toute la

France à pied pour participer au Salon
de l'agriculture de Paris. En chemin,
il rencontre un «comte à découvert»
interprété par Lambert Wilson. Une

histoire qui commence tranquillement
et qui, au final, se révèle très drôle et
émouvante. A voir absolument.
La vache, 92'

Mieux qu'au cinéma
Les

légendes du cinéma américain sortent leurs gros ca¬

libres. Pas pour un nouveau film à gros budget. Non,
élections présidentielles obligent, ils balancent des répliques

assassines à tout va sur l'un ou l'autre des prétendants à la
Maison Blanche.

A commencer par Robert de Niro qui se lâche sur le candidat
républicain comme au bon vieux temps de Taxi driver: «Ce qu'il
raconte est totalement fou, ridicule. Il est complètement
cinglé. » Bon, au moins, c'est clair. Evoquant le sexisme de Donald
Trump, qui compare des femmes (de l'autre camp) à des truies,
Will Smith, qui avait joué Mohamed Ali, a envie de frapper
quand il évoque le soutien populaire à l'homme d'affaires new-
yorkais : «C'est de la folie collective absolue.» De son côté, le

petit Danny DeVito bondit. Pour lui, le bonhomme est tout
simplement «horrible et honteux». Et même le beau George
Clooney s'énerve — il s'était pourtant mis au déca — et lâche :

«Trump est un fasciste xénophobe. »

En résumé, le Tout-Hollywood, ou presque, taille un
costard au milliardaire populiste. Pour un peu, on le plaindrait.
Non, on plaisante! D'autant plus que le Républicain, dont on
se demandera toujours s'il porte une moumoute, a malgré tout
un ou deux soutiens de poids. Le boxeur Mike Tyson (oui, celui
qui avait arraché une oreille à un adversaire pendant un match)
et (hélas!) Clint Eastwood. L'ancien maire de Carmel appelle
au changement en affirmant que «Trump a mis le doigt sur
quelque chose, parce que tout le monde en a secrètement marre
du politiquement correct. Nous sommes dans une génération
lèche-botte, nous sommes vraiment dans la génération
mauviette. » Vous, jene sais pas, mais, personnellement, je préfère
Clint devant ou derrière une caméra. J.-M.R.

Un bon film espagnol même s'il laisse,
au final, un petit goût d'inachevé. On
suit une équipe humanitaire à la fin du
conflit dans les Balkans. Dès lors, c'est
toute l'absurdité de la guerre qui est
révélée dans son quotidien, avec des

casques bleus bornés, des habitants
qui profitent de la misère des autres.
A relever un casting de niveau avec
Benicio del Toro, Tim Robbins et Melanie

Thierry.
A perfect day (un jour comme les

autres), 106'

Réalisé par Kad Merad, ce film plaira
aux amoureux de la cité phocéenne.
Après avoir quitté Marseille, 25 ans
plus tôt, pour faire sa vie au Canada,
Paolo revient dans sa ville à la suite de
l'accident de son père devenu amnésique.

Il retrouve son frère. Tout les

sépare a priori, l'un joue au hockey et
boit du whisky, l'autre aime le football
et le pastis. Mais la magie va opérer.
Une comédie française plutôt gentillette

avec des acteurs sympathiques.
Marseille, 102'

De la poésie et infiniment de tendresse
dans ce film signé Julien Rappeneau.
Coiffeur n'ayant pas coupé le cordon
ombilical avec sa mère un peu zinzin
(Anémone), Vincent Machot vit dans
une terrible routine. Jusqu'au jour où il

croise une inconnue qu'il va suivre jour
et nuit, parce qu'il a l'impression de la
connaître et, surtout, il a le sentiment
qu'elle est terriblement seule. La vie du

figaro de province va alors être totalement

bouleversée. Très attachant.
Rosalie Blum, 95'
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